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La Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux a été fondée en 1980. 
C’est un organisme à but non lucratif, qui a pour mandat de faire connaître et 
valoriser par des écrits et des conférences, l’histoire et le patrimoine des 
municipalités suivantes : Saint-Césaire, Saint-Paul-d’Abbotsford, l’Ange-
Gardien et Rougemont. Elle conserve des archives historiques et favorise aussi 
l’entraide mutuelle des membres et la recherche généalogique. 
 

 

33 ans de présence dans les Quatre Lieux 
 
La Société est membre de :  
La Fédération Histoire Québec 
La Fédération québécoise des sociétés de généalogie 
 
 

COORDONNÉES DE LA SOCIÉTÉ 
 

Adresse postale :     
1291, rang Double   
Rougemont (Québec) 
J0L 1M0 
Tél. 450-469-2409                     

 

Adresse de la Maison de la 
mémoire des Quatre Lieux : 
Édifice de la Caisse Populaire 
1, rue Codaire 
Saint-Paul-d’Abbotsford 
Tél. 450-948-0778 

Site Internet : 
www.quatrelieux.qc.ca  
Courriels : 
lucettelevesque@sympatico.ca 
shgql@videotron.ca 

 
 

Cotisation pour devenir membre :  
La cotisation couvre la période de janvier à 
décembre de chaque année. 
30,00$ membre régulier. 
40,00$ pour le couple. 

Horaire de la Maison de la Mémoire des 
Quatre Lieux :  
Mercredi : 9 h à 16 h 30 
Samedi :    9 h  à 12 h (3ième samedi du mois) 
Semaine : sur rendez-vous. 
Période estivale : sur rendez-vous. 

 
La revue Par Monts et Rivière, est publiée neuf fois par année.  
La rédaction se réserve le droit d’adapter les textes pour leur publication. Toute correspondance 
concernant cette revue doit être adressée au rédacteur en chef :  
Gilles Bachand tél. : 450-379-5016.  
 
La direction laisse aux auteurs l’entière responsabilité de leurs textes. Toute reproduction, même 
partielle des articles et des photos parues dans Par Monts et Rivière est interdite sans l’autorisation 
de l’auteur et du directeur de la revue. Les numéros déjà publiés sont en vente au prix de 2,00$ 
chacun. 
 
Dépôt légal : 2013 
Bibliothèque et archives nationales du Québec  ISSN : 1495-7582  
Bibliothèque et archives nationales du Canada  

 
Tirage : 200 exemplaires par mois  

 
© Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux 

 
Un peuple sans histoire est un peuple sans avenir 
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Bonjour vous tous. 
 
Nous sommes très heureux des résultats de notre campagne de financement annuelle. Nous avons dépassé 
notre objectif. Le conseil d’administration tient à remercier les commanditaires ( voir la liste à la fin de la 
revue ) et les donateurs qui année après année participent au financement de l’une des rares sociétés d’histoire 
et de généalogie situées dans le milieu rural québécois et cela depuis 33 ans.  
 
Nous trouvons ce mois-ci dans la revue un article très intéressant de Mme Claudette Lefebvre-Chartier ayant 
comme sujet Francis Sharkey ou François Chartier. Il y a toujours un élément déclencheur qui nous incite à 
poursuivre une recherche généalogique. Ce travail de recherche en est un exemple. Il nous renseigne sur les 
difficultés, les embuches, etc., que nous rencontrons lors d’une recherche généalogique, surtout lorsque la 
famille voyage continuellement d’un État américain ( Vermont ) au Québec ( pourquoi? ) et aussi lorsque la 
personne et son entourage changent de religion et de langue, c’est beaucoup plus difficile. Les Québécois ont 
toujours été de grands voyageurs… Cet article nous montre aussi que c’est à partir de la guerre 
d’indépendance américaine que les « canadiens » commencent à émigrer vers la Nouvelle-Angleterre. Nous 
tenons à féliciter Mme Lefebvre-Chartier pour ce magnifique travail qui fait avancer nos connaissances 
concernant le donateur du terrain de l’église catholique de Saint-Paul-d’Abbotsford et sa famille.  
 
Depuis quelques années, la Fédération québécoise des sociétés de généalogie tient à promouvoir la généalogie 
auprès des citoyens du Québec. Elle organise dorénavant une semaine ( du 23 au 30 novembre ) dédiée à faire 
connaître davantage cette activité. Étant membre de cette fédération, nous participons à cet évènement, en 
vous invitant à venir rencontrer nos bénévoles spécialistes de la généalogie, le mercredi 27 novembre à la 
Maison de la Mémoire. Vous prendrez connaissance avec notre documentation ainsi que la façon de mettre en 
marche une recherche généalogique.  
 
Poursuivant notre logique concernant ce beau passe-temps que procure la généalogie, nous vous proposons des 
cours d’initiation à la généalogie débutant après les Fêtes. Ces cours se donneront à la Maison de la Mémoire. 
Nous devons avoir pour ce faire un minimum de 10 participants. Voir l’encadré à la page 18 de cette revue. 
 
Salutations cordiales et bon mois 
 

Gilles Bachand 
 
 
 
 
 

 
 
 

 
 
 
 

 
 

Conseil d’administration 2013 
Président et archiviste : Gilles Bachand 
Vice‐président : Jean‐Pierre Benoit 
Secrétaire‐trésorière : Lucette Lévesque 
Administrateurs (trices) : Lucien Riendeau, Jeanne Granger‐Viens, Michel St‐Louis,  
Madeleine  Phaneuf et Cécile Choinière 
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	Le	monument	du	150e	anniversaire	de	Saint‐Césaire		

 
Ce monument « moderne » est le seul à exister dans les Quatre Lieux. Il doit son existence au Comité des fêtes 
du 150e anniversaire de Saint-Césaire en 1972. Cette organisation est présidée par Paul-Abel Arès. Comme 
vous le savez sans doute, il est situé devant l’Hôtel de ville de Saint-Césaire depuis 41 ans. Voyons maintenant 
les circonstances de son installation et prenons connaissance avec les artistes qui ont créé ce monument 
commémoratif et la signification de cette œuvre d’art abstraite.  
 
Ce monument est mis en place devant l’Hôtel de Ville le 7 septembre 1972. C’est le 16 septembre de la même 
année lors d’une cérémonie réunissant les maires, les membres du Comité, le curé de la paroisse et un grand 
nombre de dignitaires et citoyens de Saint-Césaire que le monument est présenté à la population et bénit par le 
curé Lemieux.  Selon le maître de cérémonie Rosaire Messier : « L’idée de perpétuer un souvenir à l’occasion 
des fêtes du 150e anniversaire de Saint-Césaire a pris naissance au sein même du comité d’organisation, au 
cours des premières réunions de ses membres. Saint-Césaire se devait, comme centre artisanal sans frontière, 
dans le cadre de son 150e d’ériger une œuvre d’art, pour la joie de ceux et celles qui sont et seront demain nos 
successeurs. »1    

 

 
Bénédiction du monument par le curé Joseph H. Lemieux 

 
Membres du Comité et dignitaires lors de l’inauguration 

 
Les coûts de cette œuvre d’art sont défrayés par la ville et la paroisse de Saint-Césaire ainsi que par des 
souscripteurs anonymes. Elle est créée et réalisée par MM Véga et Hamel et leur personnel de la boutique À 
l’Enclume Forge d’Art de Saint-Césaire. 
 
Voici comment M. Véga décrit les circonstances de sa création et l’œuvre elle-même : 
« Cette œuvre d’art est une occasion pour nous de nous exprimer dans l’art moderne et montrer que les 
forgerons de St-Césaire comme M. Fernand Hamel, mon associé, et Messieurs B. Gendron, R. Pouliot, G. 
Angers et Gervais Beaupré ne font pas seulement des rampes d’escalier, lampes, bibelots, etc. ils peuvent 
aussi façonner des œuvres d’art abstraites. » 
 
« Nous avons choisi pour ce travail la technique du découpage, soit des lames de métal découpées et 
perforées. Technique employée par plusieurs grands de la sculpture moderne, tels que Picasso, Uhlman, 
Canilla et Pietro Consagra qui lui-même disait : l’abstrait exprime la réalité de notre temps d’une manière 
objective et également l’abstraction donne l’espoir de résoudre le conflit de la vie contemporaine entre 
l’humain et l’inhumain. Les formes abstraites révèlent en soi des vérités absolues. M. Moore, un autre grand, 
affirmait : une œuvre d’art doit avoir sa vitalité propre, son énergie continue indépendamment de l’objet 
qu’elle représente. Donc ceci veut dire que malgré les explications que je vais donner sur cette œuvre, vous 
êtes libres de trouver une signification suivant votre imagination. »2 

                                                            
1 Comité des Fêtes du 150e anniversaire de Saint-Césaire, Album-Souvenir du 150e anniversaire de Saint-Césaire 1822-1972, Saint-Césaire, Imprimerie 
François, 1972, p. 33. 
2 Comité des Fêtes du 150e anniversaire de Saint-Césaire, Album-Souvenir du 150e anniversaire de Saint-Césaire 1822-1972, Saint-Césaire, Imprimerie 
François, 1972, p. 37. 
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Effectivement nous sommes toujours un peu perplexes devant une œuvre moderne. Qu’est-ce que l’auteur a 
vraiment voulu exprimer dans son travail ? En ce qui concerne le monument exposé devant l’Hôtel de Ville, 
voici l’explication de l’un des auteurs M. Véga : 
 
« Cette œuvre a été créée avec un but, le cent cinquantième anniversaire de St-Césaire, donc on pourra lui 
donner un nom tel que : Souvenir 150e. Pour exprimer en formes abstraites les cent cinquante années de St-
Césaire, ce n’était pas facile; toutefois, en regardant les étapes du progrès de St-Césaire, on constate que 
l’agriculture fût le début d’un progrès continu. » 
 
« Donc voici, la première étape représente le début de St-Césaire. Il y avait des forêts, des montagnes qui sont 
représentées par ces mouvements, ensuite on voit la nature s’ouvrir et voilà qu’elle rencontre la matrice que 
forme la population de St-Césaire créant des géants de l’agriculture non pas au sens de stature, mais au point 
de vue capacité et sagesse. Donc ils ont cultivé la terre et planté le tabac, agriculture qui fut un progrès 
pendant plusieurs années et encore de nos jours. Cette matrice peut également représenter le soleil qui chaque 
jour, éclaire et réchauffe la ville de St-Césaire et ses campagnes, on n’a pas oublié la nuit puisque le soir, on 
a également la lune qui nous éclaire. Pour moi personnellement, il me semble que le personnage représenté 
ici dans l’œuvre d’art a la vie et parle, mais il parle à quelqu’un qu’on oublie souvent de remercier. Il dit : 
Les mains ouvertes devant toi, Seigneur, pour te remercier pour les 150 années passées dans l’amour, la paix 
et la prospérité. Les mains ouvertes devant toi Seigneur, pour te demander de nous garder dans la même voie 
pour encore 150 années. »3 
 
Quand vous passerez devant ce monument à Saint-Césaire, prenez le temps de lui donner votre propre 
signification ! 
 
Gilles Bachand 
 
 
 

 
Le monument lors de son inauguration le 16 septembre 1972 

                                                            
3 Ibid., p. 37 
 



Par	Monts	et	Rivière																																		Volume	16,	no	8	novembre	2013	 Page	6	

Pêle‐mêle	en	histoire…généalogie…patrimoine…	
des	suggestions…	de	Gilles	Bachand	

 
 
Des sites web à visiter… 
 
Le Conseil montérégien de la culture 
Savez-vous qu’il y a en Montérégie 406 lieux de culte. De ce nombre, 200 ont reçu un statut de protection. Le 
Conseil montérégien de la culture a voulu mettre cette particularité en évidence en proposant aux internautes 
une banque de photographies de 47 lieux de culte de grande valeur historique ou patrimoniale. On trouve sur 
ce site : http://pourdessiecles.com   
http://pourdessiecles.com/spip.php?article14 = église Abbotsford’s United  
http://pourdessiecles.com/spip.php?article26 = église Saint-Michel Rougemont 
http://pourdessiecles.com/spip.php?article44 = église Saint-Paul anglicane, ( Saint-Paul d’Abbotsford ) 
 
Le détective ancestral 
« Découvrir ses origines, connaître l’histoire de ses ancêtres, est-ce le début de la sagesse ? » 
C’est la question que Guy McNicoll pose sur son site web. Si cette phrase a piqué votre curiosité, alors 
n’hésitez pas à communiquer avec ce généalogiste et laisser-le commencer des recherches sur votre lignée 
paternelle ou maternelle. 
Adresse web : http://detectiveancestral.blogspot.ca   
 
Mémoires Amérique française 
Différents organismes se sont associés à la Commission franco-québécoise sur les lieux de mémoire communs 
pour créer ce portail réunissant et présentant les objets témoins pour la plupart, de l'époque de la Nouvelle-
France et conservés dans les musées de France et du Québec. Objets qui sont aujourd'hui les traces matérielles 
d'une histoire, celle de l'Amérique française, que la Commission a pour mission de faire connaître et pour rôle 
d'entretenir sa mémoire. Voir le site web :  http://www.memoires-ameriquefrancaise.com  
 

 

Francis	Sharkey	(François	Chartier)	donateur	du	terrain	de	l’église	catholique	
à	Saint‐Paul‐d’Abbotsford	en	1854		

 
On trouve à partir du milieu du 19e siècle de plus en plus de Canadiens de langue française sur le territoire 

de la grande paroisse de Saint-Césaire. Ceux situés à l’est, donc faisant partie d’un territoire en bordure du 
mont Yamaska demandent avec insistance à l’évêque de Saint-Hyacinthe la permission d’avoir leur propre 
paroisse. Lors d’une rencontre avec les citoyens de cette partie de Saint-Césaire, le dimanche 8 janvier 1854 à 
la sacristie de l’église de Saint-Césaire, trois marguilliers sont élus ( Moyse Végiard, Jean-Baptiste Catudal et 
Joseph Poussard ) pour faire l’achat d’un terrain propice, pour la construction d’une future église.4 

 
On jette le dévolu en premier sur un terrain appartenant à une veuve nommée Butterfield, situé « 

absolument au centre, dans la plus belle position de tout Saint-Paul, sur le grand chemin conduisant à 
Granby, un point culminant du versant sud de la montagne ».5 Cependant deux difficultés insurmontables 
surgirent inopinément : la veuve ne voulait pas vendre sa propriété et il était impossible d’ouvrir un cimetière 

                                                            
4
 Isidore Desnoyers, Histoire de la paroisse de Saint-Paul-d’Abbotsford, Saint-Paul d’Abbotsford, Société d’histoire des Quatre Lieux, 2002, p. 20. 

5 Ibid., p. 20. 
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sur le roc impénétrable à cet endroit. On regarde donc vers le rang « petit Dwyer » aujourd’hui le Petit Saint-
Charles. Il faut souligner ici que la famille Catudal très présente dans ce rang « fait cabale » pour que l’église 
soit située dans leur rang. Le curé Provençal n’étant pas d’accord, on regarde une autre opportunité. C’est alors 
qu’un nommé Francis Sharkey ( François Chartier )6 offre un terrain à la Fabrique pour la construction de 
l’église. Voici ce que le curé Provençal écrit à l’Évêque : 

 
« J’en ai été content… J’attendrai vos ordres pour remercier Mr Sharker ( Chartier )… Ce monsieur est à 

quinze ou vingt arpents en deçà de la veuve Butterfild ; dans une belle place de la montagne sur le grand 
chemin… Ce coin est tout protestant, mais je pense que c’est la volonté de la Providence d’asseoir le 
catholicisme au milieu du protestantisme. »7 

 
Très heureux de la tournure des événements, on se rend le 12 juillet 1854 à Saint-Pie, chez le notaire A. 

Gauthier pour officialiser la vente et la donation du terrain. En voici un extrait tiré des archives de la paroisse. 
« Sieur François Chartier, cultivateur de la paroisse de St-Paul d’Abbotsford, vend, cède et quitte aux sieurs 
Moyse Végiard, Jean-Baptiste Catudal et Frs. Poussard,8 élus le huit janvier dernier, marguilliers et syndics 
de ladite paroisse,… acceptant… pour les habitants de la susdite paroisse, un lopin de terre destiné au service 
du culte catholique, situé dans le rang Saint-Jacques (lisez St-Joseph ) … de…un arpent et un quart de front, 
sur quatre arpents de profondeur tenant devant au chemin de poste conduisant à Granby, et derrière et d’un 
côté au dit vendeur et de l’autre côté à Ebenezer Fisk sans bâtisse.  

 
Le … vendeur se réserve la levée de la récolte. Lesdits marguilliers … et leurs successeurs seront tenus 

d’enclore ledit lopin de terre à leurs frais. Clôture haute de cinq pieds. Pour dudit terrain… en jouir… par les 
… acquéreurs et ayant cause… à commencer la jouissance lorsqu’il sera enclos et après la levée de la récolte. 
Cette vente… ainsi faite à la charge des … sens et rentes… pour l’avenir et en outre moyennant le prix et 
somme de trente livres cours actuel… payables sous hypothèque spéciale dudit terrain dans trois ans de cette 
date, sans intérêts. Lesdits marguilliers … déclarent que, dans les cinq arpents ci-dessus désignés, ledit 
Chartier leur en aura donné deux…et ils… le remercient du don qu’il a fait à la paroisse de St-Paul 
d’Abbotsford. » Il est stipulé que si une église ne se bâtit pas sur ledit terrain,  « le sieur Chartier le reprendra, 
dans l’état actuel, remboursant les deniers reçus ; et les marguilliers ou successeurs, lui en paieront l’usage 
enlevant les bâtisses et matériaux. Cependant, ledit Chartier ne pourra exercer cette faculté que dans cinq ans 
de cette date. »9 

 
Lors de la signature du document, le notaire indique : « Signé 4 croix C. Tétu, N.P. A. Gauthier, N.P. 
Donc, Francis Sharkey ne savait pas écrire son nom ? Savait-il lire ? 
 
Un banc d’église gratuit pour Chartier ? 
 
Le 17 février 1854, Mgr Prince avait insinué qu’il laisserait au donateur du terrain de la Fabrique, l’usage 

gratuitement d’un banc dans l’église de Saint-Paul.10 En juillet, il en fait la promesse à Chartier. Dans une 
lettre de son secrétaire Moreau, datée du 15 octobre 1856, au curé de la paroisse l’abbé Fortin, il déclare :  « 
Sa Grandeur veut accomplir exactement sa promesse. En conséquence et d’accord avec les fabriciens qui 
comprendront… ce témoignage de reconnaissance envers cet homme d’autant plus généreux qu’il 
n’appartient pas à notre croyance, vous lui réserverez dans la vente des bancs, un banc gratis pour lui et sa 
famille et qui restera à l’usage de cette famille jusqu’au dernier de ses membres actuellement vivant. »11 

 
Le curé Provençal de Saint-Césaire, n’est pas d’accord avec ce geste et dans une lettre daté du 24 octobre 

1856, voici ce qu’il écrit à son évêque : « Je regrette que l’on ne puisse faire avoir un banc gratuitement à M. 
Chartier. C’était un bon moyen de lui payer notre gratitude et de l’encourager à faire corps avec nous. À la 

                                                            
6 Le curé Provençal écrit souvent Chartier dans ses écrits, sachant tout probablement que son origine était bien Chartier. 
7 Ibid., p. 22. 
8 Ibid., p. 23 Il faudrait ici vérifier les registres originaux de la paroisse car Desnoyers indique à la page 20 que Poussard à comme prénom Joseph ? 
9 Isidore Desnoyers, Histoire de la paroisse de Saint-Paul-d’Abbotsford, Saint-Paul d’Abbotsford, Société d’histoire des Quatre Lieux, 2002, p. 23. 
10 C’est une coutume établie par l’Église catholique en Nouvelle-France et par la suite, de donner un banc gratuit durant toute sa vie au donateur du 
terrain pour la construction de l’église. Sous le régime français, c’était souvent le seigneur. 
11 Isidore Desnoyers, Histoire de la paroisse de Saint-Paul-d’Abbotsford, Saint-Paul d’Abbotsford, Société d’histoire des Quatre Lieux, 2002, p. 44. 
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vérité, M. Chartier a renoncé à ce droit de banc, lors de la donation du terrain (12 juillet 1854) disant 
publiquement que s’il voulait avoir un banc, il espérait avoir les moyens de le payer. Cette parole est restée 
gravée dans la mémoire de tous. »12 

 
Cependant six ans plus tard, soit en décembre 1862, Chartier revient à la charge et demande toujours son 

banc dans l’église à l’évêque de Saint-Hyacinthe. L’évêque signale au curé St-Georges de respecter l’entente. 
On offrit donc plusieurs fois à Chartier un banc dans l’église, mais comme il n’assistait jamais aux offices 
religieux, on crut qu’il renonçait au moins implicitement à cette faveur, puis on finit par ne plus en parler dans 
la paroisse. C’est donc après avoir pris connaissance de ces données tirées du livre de Desnoyers que j’étais 
curieuse de savoir si ce Chartier avait un lien de parenté avec mon conjoint. Je vous livre donc l’état de ma 
recherche au mois de novembre 2013, concernant François Chartier qui se faisait appeler Francis Sharkey. 
Comme c’était un américain, car il était né au Vermont, je n’ai jamais pu trouver de registre de naissance à 
Vergennes, Vermont ni au Québec. 

 
Je n’ai pas encore trouvé le lieu et la date de son mariage avec Margaret Camber ? Le mariage eut lieu  

c1821, par un missionnaire de l’église anglicane, à Granby, car la famille y demeurait; ou peut-être à Stanstead 
ou Derby, Vermont ? 

 
Il serait bon de savoir quand il est revenu s’établir au Québec… sa vie entre 1801 et 1821. Car il fut 

orphelin de père en 1801. Âgé de 6 ans, il a dû revenir avec sa mère Marie-Louise Charlerie demeurer dans la 
région de Saint-Hyacinthe où se trouvaient cinq de ses frères : Jean-Etienne, Henri-Amable, Amant-
Damien,  Antoine et André Chartier. 

 
J’ai donc été entraînée dans une recherche complète de ses soi-disant père et mère : JEAN-ÉTIENNE 

CHARTIER et MARIE-LOUISE CHARLERIE. Ce qui m’a permis de retracer une famille de 14 enfants plus  
possiblement  JOSEPH né au Vermont.  
 

Jean-Étienne Chartier ( appelé parfois Étienne )  
 
Né/bap : 28.09.1747 à Pointe-aux-Trembles 
Rechercher documents : entre 16.02.1801 et 12.1803 au Vermont c1793, il possède une ferme à Vergennes   

au Vermont. 1800 – il est charpentier et cultivateur à Vergennes. 
23.01.1804 défunt; mar. d’Étienne – c53-56 ans. 
Il est le fils de Jean-Baptiste Chartier et Marie-Françoise Bombardier de Pointe-aux-Trembles 

 
Marie-Louise Charlerie ( Charlery ) 
 
Née : 05.04 1749 Québec 
Décédée : 26(27).10.1834 à Saint-Damase (Saint-Hyacinthe) 85 ans, présente chez Jean-Étienne et Pélagie 

Bombardier et son autre fils : Antoine. 
Elle est la fille de François Charlerie et Josephte Marchand de Québec 
C’est le 08.01.1770 devant le notaire public Antoine Grisé dit Villefranche que le contrat de mariage est 

signé. Marie-Josephte Charlerie, unique sœur de Marie-Louise Charlerie est témoin signataire au mariage 
religieux, le 15 janvier 1770 à Chambly. Elle est décédée en 1804 à Chambly. 

 
Dates importantes : 
1770-1772   Chambly 
1773-1784   Saint-Philippe-de-Laprairie – 10 ans 
1785-1788   L’Acadie 
1789-1792   Chambly 
c1793-1801 Vergennes, Vermont, proprio d’une ferme 
21.03.1796 Achat so wt cnr Lot 12¼ of 1 acre : Townplot of Ferrysburg (Vergennes) Vermont, 6 livres, 
propriétaire  original : Hugh Rider 

                                                            
12 Ibid., p. 44. 
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17.10.1799  Il revend cette même terre au prix de 20 livres à John Arneaux 
1788-1796  Simon et Marie-Louise ( La Valeureuse ) ont fait baptiser les 3 premiers enfants à Saint-Mathias  
(Pointe-Olivier), les 4 autres à Saint-Hyacinthe 
1801-1803 Lieu du décès de Jean-Étienne Chartier ? INTROUVABLE, INCONNU, c55 ans, noyade au Lac 
Champlain ?  
1834 Saint-Damase ( Saint-Hyacinthe ) Décès de Marie-Louise Charlerie, 85 ans, elle vit chez son fils 
Antoine, marié à Louise Duclos ( recensement ) 

 
Recherches à faire : 
Décès de Jean-Étienne Chartier 
Lieu et date de naissance de Charles, François et Joseph ? 1793 - 1795 – 1797. Le Town Clerk de Vergennes 
n’a aucune naissance avant c1856 
Achat de sa première ferme c1793, introuvable 
Sharkey Farm – Vergennes ( nr tracks ) – prochaine visite 
 
Résumé :  
Jean-Étienne Chartier a acheté un terrain à Ferrysburg ( Vergennes ) au Vermont en 1796 qu’il a revendu en 
1799, Townplot of Vergennes, 3rd division, pour un joli profit, dont nous avons une copie. Toutefois, je n’ai 
pas trouvé d’acte de vente avant 1796; pourtant il demeurait déjà à Vergennes. En 1788, Jean-Étienne 
connaissait Théodore Chartier et son fils Simon ( aucun lien de parenté ) car leurs enfants Louis et Simon se 
marièrent à Chambly cette année-là. Théodore et ses fils avaient fait la guerre de l’Indépendance américaine en 
1775 et avaient vécu comme miliciens dans un Refugee Settlement à Chazy, New York, sur le lac Champlain. 
On peut présumer qu’ils étaient parmi ceux des Canadiens qui avaient pris parti pour les Américains lors de 
cette guerre. En 1777, le Vermont se déclare République indépendante et ce n’est qu’en 1791, que le Vermont 
devient le 14e état à s’unir aux autres anciennes colonies devenues les États-Unis. C’est donc à cette époque 
que les Chartier furent attirés par le Vermont indépendant et sont allés voir et vivre dans ce pays en guerre 
avec l’Angleterre. Vers 1793, Jean-Étienne et Marie-Louise se sont établis à Vergennes avec leurs cinq enfants 
et donner naissance à Charles et François et peut-être Joseph à Vergennes c1793-97 ( aucun registre de 
naissance à Vergennes avant 1850 ). 
 
Le 16 février 1801, au mariage de leur fils Henri-Amable, les parents résident au Vermont selon l’acte. Marie-
Louise est revenue au Québec après le décès de son époux au Vermont et elle demeura chez ses enfants à 
Saint-Hyacinthe et Saint-Damase. Leurs enfants et petits-enfants ont fait de longs séjours au Vermont et 
baptisèrent leurs enfants en groupe à Saint-Hyacinthe lorsqu’ils revenaient s’établir au Québec. 
 
Voilà… Marie-Louise Charlerie avait une santé de fer. Elle est décédée en 1834, à l’âge de 85 ans à Saint-
Damase, où demeuraient ses fils Jean-Étienne, Antoine ( Marie Decelles Duclos ), et André. Jean-Étienne et 
elle-même sont décédés à un mois d’intervalle, sûrement d’une épidémie ( choléra ? ). 
 
Marie-Louise a mis au monde 14 enfants ( comme nous le verrons, peut-être un autre de plus ? ) et fait baptiser 
à Chambly, Saint-Philippe, l’Acadie… Comment se fait-il, qu’elle n’a pas fait baptisé Charles et François à 
Saint-Hyacinthe à son retour vers 1802 ? Belle question ? 
 
Encore à la recherche de FRANÇOIS CHARTIER dit FRANCIS SHARKEY de Saint-Paul-d’Abbotsford 
 
Les 14 enfants plus un conditionnel de JEAN-ÉTIENNE CHARTIER et MARIE-LOUISE 
CHARLERIE 
 
1- MARIE-LOUISE  
Naissance : 01.11.1770 à Chambly 
Décès : 1823 : témoin mariage, recherche sépulture Saint-Hyacinthe, 1823-42 négatif. Chazy ???? 
De 1800 à 1826, résidence à Saint-Hyacinthe 
Mariage : Jean-Simon Chartier le 19.08.1788 Saint-Joseph de Chambly. Témoins : Laurent & François, frères 
de Simon 
Naissance de Jean-Simon : 24.10.1766 
Décédé : 1828 + Chazy, New York 
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1775-79 milicien américain lors de la guerre d’indépendance 
1788 : Chazy Refugees Settlemen, Lake Champlain, New York 
01.1807 Simon aux colonies 
1827-1832 Simon réside à Chazy, New York 
1829 : Reg’d War Veteran Pension 
7 enfants : Voir le dossier à la SHGQL 
 
2- MARIE-REINE 
Naissance : 13 (15). 11.1772 à Chambly 
Décès : 17.02.1773 à Saint-Philippe-de-Laprairie, 3 mois 
 
3- MARIE-ROSE 
Naissance : 03 (04).04.1774 à Saint-Philippe-de-Laprairie 
Parrain : Antoine Chartier 
Décès : 19 (21).09.1776, 2-1/2 ans 
 
4- JEAN-ÉTIENNE 
Naissance : 06 (08).09.1775 Saint-Philippe-de-Laprairie 
Décès : 12.09.1834 Saint-Damase 
Mariage : Pélagie Bombardier, née c1784 à Sainte-Marie-de-Monnoir ( Marieville ) le 23.01.1804 
Père : cultivateur, paroisse Saint-Joseph-de-Chambly, défunt 
Témoins : Amable Chartier, frère, Jean-Baptiste Véronneau, oncle tenant lieu de père, Angélique Véronneau 
(Antoine Chartier d. 30.11.1801) 
5 enfants : Voir le dossier à la SHGQL 
 
5- ANTOINE 
Naissance : 20(21).02.1778 à Chambly 
Décès : 22(23).08.1778 Saint-Philippe-de-Laprairie, 6 mois 
 
6- HENRI-AMABLE 
Naissance : 18(19).08.1779 Saint-Philippe-de-Laprairie  
Parrain : Henry-Amable Poirier 
Marraine : Isabelle Boudro 
Curé : Gamelin de St-J.F. Régis 
Décès : inconnu 
Résidence : Henri-Amable cordonnier à Saint-Denis  
Mariage : Catherine Bouchard le 16.02.1801 Saint-Hyacinthe 
Le père et la mère du marié sont résidents du Vermont en 1801 
Témoin : Simon Chartier, beau-frère 
7 enfants : Voir le dossier à la SHGQL 
 
7- MARIE-ANGÉLIQUE 
Naissance : 17(19).09.1781 Saint-Philippe-de-Laprairie 
Marraine : Angélique Dufaut 
Décès : 11(13).05.1789 Chambly, 7 ans 
 
8- MARIE-MARGUERITE 
Naissance : 12(13).07.1783 Saint-Philippe-de-Laprairie 
Décès : 07(08).06.1784 Saint-Philippe-de-Laprairie, 1 an 
 
9- AMAND-DAMIEN bapt. dit Armand Daniel  
Naissance : 23(24).09.1785 l’Acadie 
Décès : 26(28).06.1864 Sainte-Cécile-de-Milton 
Résidence : c1793-1816 à Vergennes, Addison Co. Vermont 
1810 on le nomme Ami, Amon Sharkey lors d’un recensement au Vermont 
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Amand’s name when the 1810 Vermont census was taken for Vergennes (Addison)  was written Ami Sharkey. 
The 1810 census began on Aug 6, 1810. In this census Ami is shown with a boy and a girl under 10 years old. 
Amand was a soldier in the War of 1812 for the U.S.A. He Volunteered to go to Plattsburgh, [NY] September, 
1814, and was at the battle, serving 10 days in Capt. Gideon Spencer's Company.  Based upon the baptismal 
records, it appears that Amand decided to move his family back to Quebec sometime before 3 Jan 1816 when 
Etienne and Jean-Baptiste were baptized at Notre Dame du Rosaire in St-Hyacinthe. ( Site web de Chartier 
Family Association ) 
1816-1829 résidence à Saint-Paul-d’Abbotsford 
rc1825 résidence à Saint-Paul-d’Abbotsford 
rc1831 non recensé 
rc1842 Sainte-Cécile-de-Milton 
Mariage : Charlotte Lange Brousseau – Rousseau – Brousson, à quel endroit?? 
Naissance : 01.10.1789 Berthier 
Décès : 28.01.1872 Saint-Élie-d’Orford (Valcourt) 82 ans Charlotte Robert?? Veuve d’Amand Chartier 
Selon le site web de Chartier Family Association, il aurait marié Charlotte Robineau à Vergennes, Addison Co 
au Vermont c1804. Ce mariage n’existe pas..; voyage le 21.05.2013 à Vergennes. 
7 enfants : Voir le dossier à la SHGQL 
 
10- ANTOINE 
Naissance : 24(25).09.1787 L’Acadie 
Parrain : Antoine Edouin 
Marraine : Marie-Louise Chartier, sœur 
Décès : 27(29).01.1864 Saint-Valérien-de-Milton 76 ans 
Mariage : Louise Decelles dit Duclos, 02.02.1813 La Présentation ( Saint-Hyacinthe ) 
Résidence : Saint-Damase, Granby, Saint-Valérien-de Milton 
 
11-ANDRÉ 
Naissance : L’Acadie 
Baptisé : 15(16).07.1789 
Parrain : André Duquet 
Marraine : Geneviève Boileau 
Curé È Mennard 
Décès : Saint-Hyacinthe 1861 + 
1e mariage : Marguerite Yon 10.02.1812 Saint-Hyacinthe  (Notre-Dame-du-Rosaire ) 
Naissance : 22.02.1794 Saint-Antoine-de-Tilly 
Décès : 1860? 
Témoins : Étienne et Antoine frères, fils de feu Jean-Étienne Chartier 
13 enfants : Voir le dossier à la SHGQL 
2e mariage : Julie Nolin 08.07.1861 Abbotsford 
 
12- JEAN-BAPTISTE 
Naissance : Chambly 
Baptisé : 25(26).08.1791 
Parrain : Jean-Baptiste Véronneau 
Marraine : Desanges Chartier 
Décès : Chambly 21(22).07.1792 11 mois 
 
13- CHARLES ( Cartier ou Sharkee ) 
Naissance : c08.1793 Vermont 
Décès avant 26.09.1842  
Résidences :  
1815-1817 : Né à Vergennes, baptisé à Saint-Luc en 1819 
08.03.1817 : Warned out of Vergennes 
1819-1821 : Résidence Saint-Luc 
1822-1826 : Marie-Thérèse et Élisabeth 
1826-1829 : Résidence Saint-Césaire, travail à Granby 
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Recensement : introuvable  
Décès : Inconnu? 
1e Mariage : Sally Manor ( Thérèse Ménard ) Mar.21.1815 Ferrisburg Addison Co. Vermont 
Married by : Robert Bostwick, Justice of Peace, True Record A. Hawley, town clerk D - O - C 
Aucun témoin 
8 enfants : Voir le dossier à la SHGQL 
2e Mariage de Thérèse Ménard : Joachim Parent le 09.11.1849, Saint-Césaire 
3e Mariage de Thérèse Ménard : Pierre Truchon le 15.11.1852, Saint-Marie-de-Monnoir 
 

FRANÇOIS CHARTIER dit Francis Sharkey, le donateur du terrain 
 
14- FRANÇOIS CHARTIER dit Francis Sharkey 
Naissance : c08.1796 au Vermont 
Baptisé : ??? 
Décédé : 24.04.1878 à Saint-Paul-d’Abbotsford 81 ans ( écriture sur la pierre tombale, cimetière anglican ) 
Francis Sharkey 
Mariage : Margaret Camber c1821 par un missionnaire anglican, à quel endroit? Granby? Abbotsford?  
Décédée : 26.10.1873 à Saint-Paul-d’Abbotsford 
 
Recensements :  
This connection is made with reservations. It is based upon the fact that the family lived in the same area as 
the Armand Chartier family and that members of the Armand Chartier family were witnesses to marriages of 
members of this family. When the 1851 Canadian census was taken, this family was living in St Paul 
d'Abbotsford (St. Hyacinthe County), Canada East (Quebec). Francois was a farmer. In this census Francois 
says he was born in Canada, but a baptismal record has not been found for him. He may have been born and 
baptized in Vermont. In the 1851 census William and Daniel were laborers. Francois and Margaret said their 
religion was Universalist13 where as William and Daniel said their religion was Episcopalian. When the 1871 
census was taken, Francois and Marguerite Chartier were living in Abbotsford (Rouville), Quebec. Francois 
said his religion was “Unpartiale” and Marguerite said her religion was Anglicane. The next household on 
this census page was the family of Jerome and Theoday Fortier. Francois was a “rentier”. ( Site web de 
Chartier Family Association ) 
 
En 1811 il est résident à Saint-Paul-d’Abbotsford, il a 15 ans, avec qui ? Amand-Damien ? Voir le 
recensement de 1825 
Sa mère Marie-Louise Charlerie aurait eu 47 ans à sa naissance… 
François et Simon ( Marie-Louise Chartier ) étaient beaux-frères avec 30 ans d’écart 
 
On lui connaît 5 enfants :  
Francis Sharkey né le 31.07.1822, marié à Mary Ann Carr, 21.11.1844, Abbotsford  
Rosetta-Lovina Sharkey née le 08.07.1825, mariée à Louis Stebenne, 23.10.1849, Abbotsford 
Data ( Theodady ) Chartier-Sharkey née le 08.12.1827, mariée à Jérome Fortier, 24.04.1850, Abbotsford 
William Baker Chartier-Sharkey né c1830, marié ???? à Joan Bean??? Endroit??? 
Daniel Chartier-Sharkey né le 08.12.1833 marié à Philomène Godreau 20.02.1855, Abbotsford 

 
15- JOSEPH CARTIER ??? 
Naissance : c08.1794 
Mariage : Emely Denaux July 19 1818 Vergennes, Vermont, Noah Hawley, Justice of the Peace True record 
By A. Hawley, Town Clerk D – O – C  
Aucun témoin 

                                                            
13 Gilles Bachand et Christian Tremblay, Répertoire des pierres tombales du cimetière de l’église anglicane Saint-Paul de Saint-Paul-d’Abbotsford, 
Saint-Paul-d’Abbotsford, Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux, 2009, p. 7. Il y avait seulement 7 Universalistes au recensement de 1851 
à Saint-Paul-d’Abbotsford. L’universalisme chrétien est la doctrine selon laquelle tous les hommes (quelle que soit leur religion) seront sauvés. Il était 
professé par l'Église universaliste d'Amérique (1793-1961). 

 
 



Par	Monts	et	Rivière																																		Volume	16,	no	8	novembre	2013	 Page	13	

Ce registre de mariage de Joseph, né c1797, a été trouvé en même temps que celui de Charles à Vergennes, 
Vermont.  
 
Le juge de paix les nomme Cartier… plus Sharkee pour Charles… lors de notre visite à Vergennes, le 22 mai 
2013. 
 
Ils furent mariés par le même juge de paix à Vergennes à trois ans d’intervalle, sans témoin de famille. Ils 
demeuraient tous les deux à Vergennes. Ils pourraient être des frères, mais nous n’avons pas leur acte de 
naissance.  
 
Le monument des Sharkey dans le cimetière de l’église anglicane de Saint-Paul-d’Abbotsford est 
magnifiquement situé en dessous d’un érable centenaire, dans le fond droit du cimetière, en rapport avec le 
rang de la Montagne. Il fut mis en place en 1901, par Philomène Godreau, épouse de Daniel Sharkey.14 

 

L’arrière du monument Sharkey, il est 
écrit en anglais :  

Francis Sharkey 24 avril 1878, 81 ans  
Margaret Camber 26 octobre 1873, 76 ans 

Le devant du monument Sharkey, il est écrit en anglais :  
Daniel Sharkey 13 juin 1901, 68 ans, érigé par son épouse P. Godreau 

  
Il est inscrit sur le côté gauche du monument en anglais ceci : Theodaty Sharkey 14 mai 1901, 75 ans, épouse de Jérôme Fortier 
 

Claudette Lefebvre-Chartier 
Membre de la Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux 
 
Si vous avez des informations ou êtes descendant de JEAN-ÉTIENNE CHARTIER et des 5 garçons avec 

descendance, à part de François, Charles et Joseph. 
 
Il me fera plaisir d’échanger avec vous à ce sujet. 
 
CLOC2010@ HOTMAIL.CA  ou  450-467-2059 

 
Il existe un dossier plus volumineux en rapport avec ma recherche à la bibliothèque de la Société dans la 
section : Histoires de famille. 
 

                                                            
14 Gilles Bachand et Christian Tremblay, Répertoire des pierres tombales du cimetière de l’église anglicane Saint-Paul de Saint-Paul-d’Abbotsford, 
Saint-Paul-d’Abbotsford, Société d’histoire et de généalogie des Quatre Lieux, 2009, p. 41. 
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PROCHAINES RENCONTRES DE LA SHGQL 
---À mettre à votre agenda--- 

 

 

Assemblée générale annuelle 
  

Nous vous invitons à participer en grand nombre à l’assemblée générale annuelle de la 
Société. Vous prendrez connaissance du rapport annuel, des projets à venir, etc. 
 
Il y a toujours un poste vacant au conseil d’administration. Si le goût et le plaisir de 
participer au fonctionnement d’une société dynamique et à but non lucratif, vouée à la 
diffusion de l’histoire de notre région et à la généalogie de ses familles vous intéressent, 
vous êtes grandement bienvenue.  
 

      Le 26 novembre à 19 h 30 à la salle municipale de l’Hôtel de ville de Saint-Césaire. 

 

 
 

 

La conférence de M. Guy McNicoll 
 

�« Le détective ancestral » et la famille McNicoll 

Après trente années de services, à titre de capitaine-pompier pour le Service des Incendies de 
Montréal, j’ai décidé de profiter de la vie et de me retirer. Mais un virus m’attendait au coin de la 
rue : « la recherche de documents anciens et l'histoire de mes ancêtres. » Au début, ce n’était 
qu’un passe-temps, mais rapidement, je me suis pris à mon propre jeu. Depuis ce temps, c’est une 
véritable passion de traquer le document manquant et de remonter l’histoire de nos ancêtres et de 
ceux qui me remettent leur destinée entre les mains. Tout ce qui touche au fantastique et plus 
précisément au XVIIIe siècle me passionne. Connaître le passé me fait comprendre et apprécier le 
temps présent et le futur. Pourquoi ne pas partager ma passion? 

Croyant avoir tout découvert en ce qui concerne mes ancêtres, je me suis tourné vers l’étude de 
ma génétique pour y découvrir une autre passionnante avenue remplie de mystères et de surprises. 
Avec en conclusion, la révélation de mon véritable nom de famille. 

J’ai finalement, en 2009, couché sur papier le résultat de ma quête. Mon livre « L’Odyssée de 
notre ADN, des Highlands à La Malbaie » s’est mérité le prix « Gordon Atkinson » pour mes 
recherches militaires et la promotion de la culture écossaise au Québec. 

Cette passionnante conférence aura lieu le 26 novembre à 20 h 00 à la salle municipale de 
l’Hôtel de ville de Saint-Césaire. 

Bienvenue à tous. 
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Activités de la SHGQL  
 
 

 
 
21 octobre 2013 
Réunion du conseil d’administration, à l’ordre du jour les sujets suivants : Croix de chemin, nos projets pour 
l’année, l’achat d’un ordinateur, le budget, la conférence du 22 octobre, les publications à venir, les cimetières, 
etc. 
 
22 octobre 2013 
Près de cinquante personnes étaient présentes à l’église catholique de Saint-Paul-d’Abbotsford pour 
l’excellente conférence de Claude Gravel ayant pour thème : La féministe en robre noire, Mère Sainte-Anne-
Marie, née Marie-Aveline Bengle de Saint-Paul-d’Abbotsford. L’auteur nous a très bien résumé la vie et les 
réalisations de cette femme exceptionnelle de la Congrégation Notre-Dame,  en lien avec l’avancement de 
l’éducation supérieure chez les femmes dans la première moitié du XXe siècle.  
 

 

             Nouveautés à la bibliothèque de la SHGQL 

Toutes nos nouvelles acquisitions ou dons sont systématiquement exposés dans le 
présentoir de nouveautés pour une période d’environ un mois, puis placés sur les 
rayons de notre bibliothèque.  

La recherche peut s’effectuer par l’entremise d’un logiciel informatique. 

 
Don de Lucette Lévesque 
Lévesque, Lucette, Familles pionnières des Quatre Lieux, Cartable contenant des photos, classées par ordre 
alphabétique. 
 
Grenier, Martin, Le Québec une histoire de famille l’histoire de nos familles volume 2, Montréal, Les Éditions 
7 Jours, 2013, 113 p. 
 
Don de Clément Brodeur 
Barbeau, Marius, Maîtres artisans de chez-nous, Montréal, Les éditions du Zodiaque, 1942, 220 p. 
 
Pépin, Jean-Paul, La fromagerie du Picoudie…, Sorel, Imprimerie Mongeon, 1988, 61 p. 
 
Houle, Jérome, Un patenteux heureux, Drummondville, Imprimerie Lemire, 2001, 151 p. 
 
Don de Jean-Jacques Fortier 
Société d’histoire montréalaise, Les clochers de Montréal et d’ailleurs 1953, Montréal, Société d’histoire 
montréalaise, 1953, 400 p. 
 
Laviolette, Guy, Histoire du Canada 4e année, Laprairie, Procure des Frères de l’Instruction chrétienne, 1951, 
248 p. 
 
Grisé-Allard, Jeanne, Mystères joyeux, mystères douloureux, mystères glorieux de la maternité, Montréal, 
1947, 172 p. 
 
Grisé, Jeanne, Gouttes d’eau prose et poésie, Saint-Jean, Ateliers du Canada-français, 1929, 128 p. 
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Grisé, Jeanne, Médailles de cire poèmes, Montréal, Librairie Granger, 1933, 156 p. 
Ces livres de Mme Grisé de Saint-Césaire, viennent enrichir notre collection de cette auteure. 
 
Lachapelle-Lemieux, Suzanne, Trucs maison, Saint-Césaire, Henri Grisé Cie. Ltée, 1954, 123 p. 
À notre connaissance, c’est le seul livre de cette auteure de Saint-Césaire. Il est dédié à sa fille Marie-
Josephte, étudiante à l’Institut familial de Saint-Césaire (Couvent des sœurs de la Présentation de 
Marie). 
 
Turgeon, Onésiphore, Un tribut à la race acadienne mémoires 1871-1927, Montréal, G. Ducharme libraire-
éditeur, 1928, 522 p. 
 
Bédard, Suzanne, Histoire de Rougemont, Montréal, Éditions du Jour, 1978, 235 p. 
 
Johnson, Daniel, Égalité ou indépendance, Montréal, Les Éditions de l’homme, 1965, 123 p. 
 
Les Éditeurs ( Union nationale ) Les 24 heures de Daniel Johnson, Biographie de Daniel Johnson. 
 
Société Saint-Jean-Baptiste de Saint-Césaire, Célébration de notre fête nationale à Saint-Césaire 24 juin 1962, 
Saint-Césaire, Société Saint-Jean-Baptiste de Saint-Césaire, Programme-souvenir no 111, 1962, 20 p. 

 
Photographies 

 
Don de Jean-Jacques Fortier 
Une photographie aérienne des bâtiments et de la croix située au 189, rang Bas-de-la-Rivière Sud à Saint-
Césaire vers 1960. 
 
Henderson, H. V., 16 Souvenir Views of the Beautiful « Gaspé Highway » Perron Boulevard route « 6 » P. 
Que. Canada, Eastern Canada’s « Wonderful Vacation Land » West Bathurst, N. B. Canada, année ????, ( des 
grandes cartes postales dans un album )  
 
Don de Gilles Bachand 
Une photographie ( fusain ) d’un homme pouvant être déposé dans un cadre vitré et bombé. 
 
Don de Madeleine Phaneuf 
Trois anciennes cartes postales montrant la rue Notre-Dame à Saint-Césaire.  
 
 

 
Venez rencontrer nos bénévoles, mercredi le 27 novembre à la Maison de la Mémoire des Quatre Lieux 
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          --Nouvelles publications-- 

 
Répertoire des pierres tombales du cimetière catholique de Rougemont 

Cédérom 
 

 
Versions MAC ou PC = 20.00$ 

Livre 
 

 
Livre : 30.00$ 

Les deux items 40.00$ 
 
 
 
 

 
                                Notre calendrier historique 2014 en vente 5 00$ 
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Une partie de l’assistance lors de la conférence de M. Claude 
Gravel intitulée : La féministe en robre noire, Mère Sainte-

Anne-Marie, née Marie-Aveline Bengle de Saint-Paul-
d’Abbotsford. 

 
Le conférencier Claude Gravel  

 
Cours d’initiation à la généalogie 

1- Maîtriser le logiciel de généalogie suggéré. 
2- Retrouver vos ancêtres grâce aux recensements de la Nouvelle-France et du Canada, de 1667 à 1921. 
3- Prouver le lien de filiation par la découverte des documents originaux. 
4- Les sites de recherches payants: PRDH, Ancestry.ca, BMS 2000, etc. 
5- Les sites de recherches gratuits et les liens connexes à vos recherches. 
 

 
Professeur : Guy McNicoll 
 
Endroit : Maison de la Mémoire des Quatre Lieux, Saint-Paul-d’Abbotsford 
 
Période : Début janvier 2014 
 
Journée de la semaine : Mercredi de 9 h 00 à 12 h 00 
 
Durée : 5 cours de 3 heures = 15 heures 

 
Minimum de participants : 10 personnes 

 
Exigence : Une connaissance de l’informatique et Internet, posséder un portable de préférence et une clé 
U.S.B. 
 
Prix : 50.00$ 
 
Inscription : Le mercredi à la Maison de la Mémoire ou à notre secrétariat : 450-469-2409 
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Il y a de la place ici pour votre carte professionnelle  

Merci de nous encourager 
 
 

Caisse Desjardins de Granby-Haute-Yamaska 
Caisse Desjardins de Marieville-Rougemont 

Caisse Desjardins de Saint-Césaire 
 La Caisse populaire de l’Ange-Gardien 

 

 
 

 
 

 
 

 
 
 
 

770, rue Principale
Granby (Québec) J2G 2Y7

Téléphone:    450-378-0101
  1-800-363-8971

Télécopieur:  450-378-5189
ger.qc.ca       

Merci à nos commanditaires 
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              Maka Kotto, ministre 

 
 
 

RECHERCHONS  
UN  

COMMANDITAIRE ! 

 
 

 

 
 

RECHERCHONS  
UN  

COMMANDITAIRE ! 

 

 
 

 
 


